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toute* les Fêles moindre»; celles des Octave», dont le huitième 
jour, *die» octava», suivant qu’elles sont de première ou de 
seconde classe, sera à l'avenir double majeur ou double mineur.

Il en déduit toutes les règles et les combine entre elles d'une 
manière précise. Il donne aussi les nouvelles Règles de la Pré­
séance de» Fête», et nous présente un tableau très détaillé de 
outes le» Fête» et de tou» le» Offi.ee» suivant leur cla»»e, leur 

ordre et leur dignité. Tableau unique en son genre, et très 
précieux.

Les nouvelles règles de la Tran»lation de» Fêtes, do Y Occur­
rence et de la Concurrence, règles pour la plupart si compli 
quées, sont tracées avec une distinction et une netteté remar­
quables.

Après avoir parlé de YOffice en général, l’auteur traite de 
chaque Heure en particulier. L'Office de» Mort» n’est pas 
oublié, pas plus que celui du Patron et du Titulaire. C’est 
merveille de voir comme l’auteur se meut dans cj labyrinthe 
de règles et de détails, et avec quelle simplicité chaque chose 
est présentée.

Il aborde ensuite les'1 différente» partie» de chaque Heure. 
C’est un nouveau chapitre très intéressant.

Un chapitre enfin esi consacré à YOffice public. Toutes les 
heures y passent de nouveau avec les différentes cérémonies 
pour le chœur.

L’auteur finit par les Règle» du Salut. Il montre d’abord 
qu’il y a dans le salut deux parties parFaitem nt distinctes : la 
partie liturgique et la partie non liturgique. Il explique en 
quoi consistent l’une et l’autre, quelles cérémonies on doit y 
observer, quels chants peuvent ou doivent y être exécutés. 
Nous n’avous rencontré nulle part une distinction si détaillée, 
si précise, si claire et si' nette.

Le Père Velghe ne fait pas de hautes considérations sur le 
sens et l’esprit liturgique des différentes Rubriques ou cérémo­
nies ; il traite surtout les questions pratiques, en suivant la 
méthode qu'il a observée jusqu’ici, par demandes et réponses


